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A près une nouvelle année de fort 
déficit de production durant la 

saison d’hiver, le marché mondial se 
prépare à retrouver un niveau 
d’approvisionnement soutenu en 2009-
10, et vraisemblablement pour une 
longue période, vu la dynamique de 
production au Chili, au Mexique, et en 
Israël. A l’inverse, ne se dirige-t-on pas 
vers des campagnes d’été plus légères 
sur le marché communautaire ? 
L'ouverture possible du marché 
américain au Hass péruvien pourrait en 
effet modifier considérablement les flux 
mondiaux au détriment de l’Europe. Mais, 
au-delà des difficultés commerciales 
inhérentes à la percée sur un nouveau 
marché, il reste encore des problèmes 
techniques de premier ordre à résoudre 
avant que cette éventualité ne prenne 
réellement corps, alors que la 
production, elle, n’est pas en stand-by. 
Dans ce contexte, n’est-il pas plus que 
jamais temps pour toutes les origines de 
déployer en aval des investissements 
destinés à promouvoir la consommation 
du produit, en proportion de ceux 
réalisés en amont dans de nouvelles 
structures de production, comme le font 
certains pays producteurs sud-
américains ?     
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L a crise économique mondiale semble avoir eu 
peu d’impact sur les volumes d’avocat com-

mercialisés au niveau international. Les quantités 
cumulées importées par les trois principaux mar-
chés de la planète, à savoir les Etats-Unis, l’UE et 
le Japon, ont enregistré une quatrième année 
consécutive de croissance, pour approcher le seuil 
des 600 000 t. Depuis 2004-05, l’augmentation a 
été d’environ 170 000 t, dont 30 000 t pour la 
seule saison dernière. Le commerce mondial de 
ce produit a donc vraisemblablement atteint les 
700 000 t en 2008-09, si l’on tient compte des 
autres marchés : Canada, avec environ 20 000 à 
25 000 t, Salvador, Colombie, Australie et Hondu-

ras, avec chacun environ 10 000 à 
15 000 t, etc. L’avocat occuperait 

donc la troisième place du 
classement des frui ts 
exotiques les plus expor-
tés, loin derrière l’ana-
nas (2 000 000 t) mais 
juste derrière la man-
gue et ses 800 000 t.  

Les chiffres préliminaires 
d’exportation des pays four-
nisseurs de l’hémisphère Sud 

laissent penser que les volu-
mes commercialisés durant la saison 

d’été 2009 auraient légè-
rement reculé, après une 
longue période de progres-
sion ininterrompue (cf. article 
suivant). La croissance des 
échanges mentionnée 
précédemment serait 
plutôt liée à un nouveau 
déve loppement  des 
exportations des origines de 
l’hémisphère Nord.  

Des fournisseurs majeurs 
du marché international fortement 
déficitaires pour la deuxième  
année consécutive 

Pourtant, le niveau de production de certains ac-
teurs majeurs du commerce international alimen-
tant le marché pendant la saison d’hiver avait de 
quoi rendre dubitatif quant à une nouvelle année 
de croissance. Le Chili, deuxième exportateur 
mondial, n’a affiché pour la seconde année consé-
cutive qu’un niveau de récolte très limité, malgré la 
forte expansion de son verger (cf. FruiTrop n°
159). Les épisodes de gel de l’été 2007 ont non 
seulement anéanti une part de la récolte 2007-08, 
mais aussi une proportion importante des bour-
geons qui auraient dû fructifier la saison suivante, 
en 2008-09. La sécheresse survenue dans les 
vallées de la Ligua, de Cabildo et de Petorca a 
aggravé le déficit. Ainsi, avec environ 75 000 t, les 
volumes exportés ont même accusé un repli par 
rapport à la petite campagne précédente. Les 
professionnels israéliens ont dû faire face à une 
situation similaire. La production de ce pays, qui 
se classe parmi les cinq premiers exportateurs 
mondiaux, ne s’est pas complètement relevée du 
gel survenu en début d’année 2008. Ainsi, la ré-
colte s’est maintenue, pour la deuxième année de 
suite, à un niveau nettement inférieur à la nor-
male. Tout comme pour le Chili, ce niveau de ré-
colte limité n’est pas le reflet d’un verger en pleine 
croissance. Par ailleurs, la hausse 
de la production espagnole ne 
s’est pas traduite par une aug-
mentation des volumes à 
commercialiser. L’important 
coup de vent de septembre a 
provoqué la perte d’une part 
significative de la produc-
tion. Il a été suivi par d’autres 
épisodes venteux de moindre 

Bilan de campagne avocat d’hiver 
2008-09 dans l’UE 

Bis repetita 

Avocat — Evolution des importations des principaux marchés 
tonnes 2004-05 2005-06 2006-07 2007-08 2008-09 

USA 206 314    231 715    300 375    319 500    371 700    
UE-25 193 521    183 783    228 588    220 448    200 018    
Japon 28 991    28 150    29 032    24 931    24 073    
Total 428 826    443 648    557 995    564 879    595 791    
Sources : douanes nationales, CIRAD  
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intensité durant le reste de la campagne, 
mais dont les dégâts cumulés ont 

également été très significatifs.  

Une opportunité 
exceptionnelle et une 
campagne idéale pour 
le Mexique 

Ce contexte constituait une 
formidable opportunité pour 
le Mexique, premier exporta-

teur mondial durant la saison 
d’hiver. Outre la défaillance des 
origines concurrentes présen-
tes sur le marché international, 
les opérateurs ont aussi profité 
d’un marché des Etats-Unis 
exceptionnellement ouvert, en 

raison d’un déficit historique de la 
récolte californienne. Cette région 

contrôle l’essentiel de la produc-
tion américaine qu’elle écoule quasi 

exclusivement sur le marché local. 
Jamais la récolte, qui oscille normale-

ment entre 150 000 et 200 000 t, n’é-
tait passée sous la barre des 100 000 t depuis la 

fin des années 90. Une véritable série noire pour 
les producteurs californiens puisque le coup de 
chaleur ayant provoqué le déficit cette saison avait 
été précédé d’un gel dévastateur en 2007, sans 
parler de la sécheresse récurrente et des incen-
dies de 2008. Enfin, les exportateurs du Michoa-
cán avaient un autre atout maître dans leur jeu : le 
niveau historique de leur récolte. Les 1 150 000 t 
produites leur ont permis de pourvoir aux besoins 
du marché international et de laisser loin derrière 
les autres pays producteurs : la récolte de l’Indo-
nésie, qui vient en deuxième position dans le clas-
sement de la FAO, ne serait que d’environ 
200 000 t. Cette conjonction de paramètres favo-
rables a permis aux professionnels mexicains de 
réaliser une performance record : les volumes 
exportés durant la période allant de juin 2008 à 
mai 2009 ont approché les 390 000 t, soit plus de 
55 % du commerce mondial et une multiplication 
par près de dix des volumes proposés sur le mar-
ché international en dix ans. Les 900 millions de 
dollar que représentent les exportations d’avocat 

en valeur indiquent aussi clairement l’importance 
économique prise par ce produit.  

Un fort accroissement des 
importations américaines pour 
maintenir un niveau de 
consommation stable 

La hausse des volumes mexicains a-t-elle com-
pensé le manque de fruits des autres origines ? 
Tout comme l’an passé, la réponse est non, du 
moins sur certains marchés comme le Japon et 
l’UE. En revanche, et comme on pouvait l’imagi-
ner, la dynamique de croissance des importations 
américaines s’est poursuivie. Les apports ont at-
teint un niveau record et ont dépassé les 370 000 t 
durant la période allant de juillet à juin, progres-
sant de plus de 50 000 t par rapport à l’an passé 
et représentant plus de 50 % du commerce mon-
dial. Toutefois, ces volumes additionnels ne sont 
vraisemblablement pas synonymes d’accroisse-
ment de la consommation, mais représentent plu-
tôt une simple compensation du manque de fruits 
californiens. Une première estimation laisse pen-
ser que les quantités mises en marché devraient 
se maintenir à un niveau proche de 500 000 t, 
similaire à celui de 2007-08 et représentant envi-
ron 1.6 kg/habitant/an. Cette stabilité de la 
consommation est plutôt une bonne performance 
et semble confirmer que le marché des fruits im-
portés n’a pas subi le contrecoup de la crise éco-
nomique aux Etats-Unis, tout au moins si l’on s’en 
tient aux volumes. Les importations des autres 
fruits majeurs, comme la banane et l’ananas, sem-
blent s’être maintenues à un niveau au moins 
aussi soutenu que celui de l’année dernière. De 
plus, en ce qui concerne l’avocat, l’aval de la filière 
ne semble pas avoir eu besoin de faire des 
concessions sur les prix pour écouler ses volu-
mes. Les prix de détail n’ont pas été particulière-
ment plus incitatifs qu’en 2007-08. Le niveau 
moyen calculé sur la période allant de septembre 
à mai atteint 1.00 USD contre 1.03 en 
2007-08, bien loin des 0.89 USD 
de 2006-07.  

Le plus bas niveau 
d’approvisionnement 
depuis dix ans 
en Europe 

A la différence des Etats-
Unis, les volumes importés 
dans l’Union européenne pen-
dant la saison d’hiver ont enre-
gistré une nouvelle baisse. 
Avec environ 92 000 t, les 
quantités ont même atteint leur 
plus bas niveau de ces dix der-
nières campagnes. La forte baisse 
des livraisons de Hass chilien expli-
que en grande partie ce repli : environ 
4 millions de colis livrés dans l’UE en 2008-
09 contre 6.5 la saison précédente et plus de 
10 millions lors de la campagne record 2006-07. 

Avocat - Etats-Unis - Importations de juillet à juin
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Ce différentiel qui représente 10 000 t n’a pas été 
intégralement compensé par les autres origines. 
Les volumes israéliens ne sont que légèrement 
remontés et n’ont pas dépassé les 30 000 t. Les 
livraisons des autres pays fournisseurs ont été 
quasi stables : 30 000 t pour l’Espagne et un peu 
moins de 12 000 t pour le Mexique. Les outsiders 
n’ont pas rétabli l’équilibre. La tendance à la 
croissance des importations de République do-
minicaine s’est interrompue, les volumes 
dépassant à peine les 2 000 t contre plus de 
3 000 t en 2007-08. Les livraisons marocai-

nes ont continué de se développer, mais n’ont été 
que de l’ordre de 2 000 t. Pourquoi une tendance 
aussi disparate entre l’UE et les Etats-Unis ? Plu-
sieurs facteurs conjoncturels, liés à la crise écono-
mique, semblent avoir eu un impact, sans parler 
de la dynamique de fond bien différente entre ces 

deux marchés, déjà largement évoqués dans 
les précédents numéros de FruiTrop.  

Une concurrence de plus 
en plus marquée des 
origines de l’hémisphère 

Sud dans l’UE durant 
la saison d’hiver 

Tout d’abord, il convient de souligner que l’appro-
visionnement du marché communautaire n’a pas 
été aussi limité que le niveau des importations en 
provenance des origine de l’hémisphère Nord le 
laisse penser. La fenêtre de marché des origines 
de l’hémisphère Sud a continué de s’élargir et de 
grignoter une partie du fond de commerce des 
origines d’hiver. Le recours à quelques chiffres 
s’impose pour bien comprendre cette tendance. Si 
l’on considère la période où les arrivages dépas-
sent les 100 000 colis par semaine, la saison d’été 
2009 a démarré fin février pour le Pérou (contre 
début avril en 2008 et fin avril les campagnes pré-
cédentes). Les deux dernières saisons sud-
africaines ont démarré début avril alors que mi-
avril était généralement la règle auparavant. 
Même constat quant à la fin de saison, si l’on 
considère la semaine où les apports passent sous 
la barre des 100 000 colis par semaine. La cam-
pagne péruvienne s’est prolongée de deux semai-
nes en se terminant début octobre, tout comme 
celle de l’Afrique du Sud qui a pris fin ces deux 
dernières saisons à la mi-octobre. Globalement, 
ces volumes représentent un complément d’ap-
provisionnement supérieur d’environ 10 000 t à 
celui réceptionné durant les saisons 2005-06 et 
2006-07 (cf. graphique).  

Avocat — Union européenne — Approvisionnement par principaux fournisseurs             
  1999-00  2000-01  2001-02  2002-03  2003-04  2004-05 2005-06 2006-07 2007-08 2008-09 

Hémisphère Nord  110 866    91 223    106 592    79 480    101 893    109 648    98 408    138 948    104 426    94 224    
Israël  44 548    38 841    44 333    26 529    25 299    50 481    26 538    55 931    25 936    30 061    
Chili  9    35    528    2 190    4 046    11 532    17 801    40 379    25 692    15 832    
Mexique  14 479    13 002    10 139    21 925    18 705    16 516    20 769    10 289    12 695    11 458    
Espagne*  51 000    39 000    51 000    28 000    53 000    29 854    32 400    30 140    35 300    32 930    
Rép. dominicaine 830    345    591    195    842    1 264    901    2 209    3 105    2 035    
Maroc  -      1    1    641    -      - - - 1 698    1 908    
Hémisphère Sud  49 799    57 357    52 190    67 498    60 698    80 509    80 083    85 800    112 121    101 000    
Afrique du Sud  38 205    38 908    36 266    36 404    29 872    46 955    35 934    37 944    50 451    40 000    
Pérou  1 299    2 849    4 401    11 266    14 590    18 096    30 508    35 857    49 829    46 000    
Kenya  10 294    15 600    11 523    19 828    16 236    15 458    13 641    11 999    11 841    15 000    
Autres  1 132    1 817    1 883    2 721    2 517    3 364    5 291    3 840    3 901    4 794    
Total  161 797    150 397    160 665    149 699    165 108    193 521    183 783    228 588    220 448    200 018    
 *Espagne : hors volumes consommés localement / Sources : Cirad, Eurostat               

moyenne 2006-07 2008 2009

Source : EUROSTAT

Afrique du Sud
Pérou

726 t

3 727 t

6 276 t

Avocat - UE - Volumes du Pérou et d'Afrique du Sud
livrés avant mi-avril

moyenne 2005-06 2007 2008

Source : EUROSTAT

Afrique du Sud

Pérou

Avocat - UE - Volumes du Pérou et d'Afrique du Sud
livrés après mi-septembre

11 116 t

5 680 t
4 323 t
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Des arbitrages moins favorables à 
l’UE en raison de l’impact de la 
crise économique sur le change 

La crise économique a aussi joué un rôle, vrai-
semblablement plus indirect que direct. L’intérêt 
des consommateurs pour le produit ne semble pas 
s’être démenti. En revanche, l’évolution du change 
paraît avoir joué un rôle structurant. Tout d’abord, 
l’euro s’est montré légèrement moins fort par rap-
port au dollar que lors de la campagne précé-
dente. Et, surtout, la livre sterling s’est effondrée 
de plus de 20 % par rapport à l’euro, faisant per-
dre au Royaume-Uni, deuxième marché de l’UE 
en termes de volume, une part importante de son 
intérêt. Ces variables n’ont certainement pas été 
négligées par les opérateurs mexicains et chiliens, 
qui peuvent arbitrer leurs volumes entre le marché 
communautaire et celui des Etats-Unis. D’ailleurs, 
les envois du Chili vers le Royaume-Uni, qui s’é-
taient maintenus à environ 7 000 t en 2007-08 
malgré le déficit de production, ont chuté d’environ 
3 000 t cette année. Les exportateurs israéliens 
semblent eux aussi avoir préféré l’euro à la livre, 
en reportant une part significative de leurs volu-
mes vers le continent. Par ailleurs, le fonctionne-
ment sur contrat d’une grande partie des distribu-
teurs anglais a aussi incité les exportateurs dispo-
sant cette saison d’un potentiel moins important à 
chercher des alternatives de marché. Si ce sys-
tème permet de garantir un revenu minimum lors 
des campagnes chargées, il limite en revanche les 
possibilités de bien valoriser le produit lors de 
campagnes déficitaires. Ainsi, la consommation 
apparente du Royaume-Uni n’a pas décollé du 
niveau de l’an passé, déjà inférieur de près de 
moitié à ceux de 2005-06 et 2006-07.  

Une mutation de la demande 
des grands distributeurs à 
la recherche de prix bas 

Le marché européen s’est également montré 
moins attractif qu’on pouvait l’imaginer au vu du 
déficit d’offre, notamment en ce qui concerne le 
Hass. La crise économique a conduit les grands 
distributeurs à modifier leurs pratiques d’achat, en 
cherchant par tous les moyens à proposer aux 
consommateurs des prix bas. On note d’ailleurs 

un accroissement du taux de promo-
tion en France (pourcentage d’ensei-
gnes organisant une semaine donnée 

une promotion sur un produit), qui passe 
d’un niveau moyen de 12 % en 2007-08 à 16 % en 
2008-09, chiffre similaire à celui de la campagne 
2006-07 où l’approvisionnement avait été extrê-
mement important (cf. encart). 

Le premier moyen mis en oeuvre, peu original 
mais très efficace, a été d’accentuer la pression 
sur les fournisseurs. Ce facteur explique vraisem-
blablement en partie le recul du prix moyen de 
campagne, avec un approvisionnement pourtant 
faible. La baisse est d’environ 12 % par rapport à 
l’année dernière en France, malgré des volumes 
en provenance des origines de l’hémisphère Nord 
en retrait de 7 % — et stables si l’on ajoute les 
quantités additionnelles des origines de l’hémis-
phère Sud commercialisées durant la saison d’hi-
ver, évoquées précédemment. 

Une grande partie des distributeurs, notamment 
français, a aussi opéré une descente en gamme 
en utilisant deux leviers. Tout d’abord, le gram-
mage des fruits proposés aux consommateurs à 
été revu à la baisse par de nombreuses ensei-
gnes. Ainsi, le 20 fruits par colis (200 g/pièce) est 
devenu la référence en lieu et place du 18 (222 g/
pièce). Cette mesure est d’autant plus facile à 
mettre en place qu’en général elle passe inaper-
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çue du consommateur, qui remarque le prix mais 
pas la baisse de plus de 10 % du poids du produit. 
Des mouvements similaires ont touché la plupart 
des produits vendus à la pièce, comme le pomelo. 

La crise semble aussi avoir coupé net la tendance 
au basculement des références de variétés vertes 
vers le Hass. Bon nombre de distributeurs travail-
lant dans l’Hexagone ont même opéré un retour 
en arrière au profit des Ettinger et autres Fuerte 
aux prix plus attractifs que ceux du Hass, en parti-
culier cette saison à cause du fort déficit de cette 
variété au niveau mondial. Cette mutation a pesé 
sur la commercialisation du Hass durant une 
grande partie de la campagne. Exclu d’une part 
des promotions, il s’est en général écoulé lente-
ment et ses prix ont souvent côtoyé les coûts de 
revient. 

Grande distribution : un combat 
pour les consommateurs... 
ou pour les marges… 

Pour autant, cette noble lutte des grands distribu-
teurs a-t-elle réellement profité au consomma-
teur ? On peut se poser la question dans le cas de 
l’avocat si on analyse les indicateurs de détail 
fournis par le SNM pour le marché français. Si la 
baisse du prix de détail est légèrement supérieure 
à la baisse du prix au stade import pour les fruits 
vendus en filet (- 15 % contre - 12 %), il n’en va 
pas de même pour le vrac. Le prix moyen affiche 
un niveau inférieur d’environ seulement 10 % à 
celui de l’an passé, que ce soit dans le cadre de 
promotions ou hors promotions. Les marges ont 
donc été similaires à celles de l’année dernière, 
malgré la descente en gamme, et ont conservé un 
niveau qui donne envie d’investir immédiatement 
dans une supérette : le prix moyen auquel ont été 
pratiquées les promotions est de 70 centimes, soit  
12.60 euros pour un colis de 4 kg de calibre 18, à 
comparer à un prix au stade quai moyen de 6.80 
euros. La marge, de 85 % dans le cas précédent, 
frise les 100 % si l’on considère les fruits vendus 
hors promotions. 

La croissance de la consommation 
se poursuit en Scandinavie 
et en Europe de l’Est 

Malgré le déficit de l’offre durant la saison d’hiver, 
les chiffres de consommation apparente semblent 
confirmer la poursuite de la croissance de certains 
marchés. Les pays scandinaves ont continué d’ê-
tre en tête. Les volumes commercialisés en 
Suède, Finlande, Norvège et au Danemark ont 
dépassé la barre des 25 000 t (contre 20 000 t en 
2007-08 et à peine plus de 10 000 t au début des 
années 2000). Les marchés des deux pays lea-
ders, Suède et Danemark, ont doublé en l’espace 
de cinq ans et absorbé respectivement environ 
12 000 t et 8 000 t en 2008-09.  La consommation 
des dix pays de l’Est qui ont intégré l’UE en 2004 
et 2008 est restée modérée (à peine 6 000 t), mais 
a continué de croître sensiblement (+ 1 700 t de-

Le marché français 

Sur le marché français, la campagne d’avocat est rythmée par des vagues de promo-
tions saisonnières dans la grande distribution. Auparavant, ces mises en avant inter-
venaient uniquement durant les périodes de Noël et Pâques, lors du basculement 
des linéaires vers les produits de fête, dont l’avocat faisait partie en raison de volu-
mes encore confidentiels et de prix élevés. Ce fruit s’est démocratisé depuis, mais 
ces deux périodes de l’année restent des moments forts d’activité pour le produit, qui 
garde d’ailleurs une certaine image haut de gamme. A la fin des années 90, le nouvel 
an chinois s’est imposé comme une nouvelle période de mise en avant de tous les 
exotiques (entre le 21 janvier et le 20 février, selon le calendrier luni-solaire). Ainsi, 
ces périodes de dynamisme des ventes sont donc plutôt le reflet d’habitudes com-
merciales que liées aux périodes de pointe du cycle de production du produit. On 
peut le déplorer. Néanmoins, on remarquera que la campagne d’été 2009 a été quel-
que peu atypique : les importateurs français ont réussi à mobiliser les grands distribu-
teurs pour mettre en place une semaine impromptue d’opérations promotionnelles 
mi-juin, alors que le marché croulait sous les volumes de Hass péruviens. Un bel 
exemple à signaler, d’autant que l’été, qui devrait normalement être favorable à un 
produit comme l’avocat largement consommé en salade, est habituellement une 
véritable traversée du désert au niveau promotionnel en France. Pour encourager les 
grands distributeurs dans cette voie, il n’est peut-être pas inutile de rappeler que c’est 
la mise en place d’activités promotionnelles consacrées à l’avocat durant l’été sous 
l’impulsion de la SAAGA qui a permis au marché anglais de sortir de l’ombre. 
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Producteurs, Exportateurs : vous êtes des professionnels spécialisés et exigeants. 
Vous recherchez un partenariat fiable et respectueux de votre travail,
alliant service, transparence et communication permanente.
Magellan est un importateur doté d’une stratégie de distribution et de marques,
qui vous assurera valorisation et croissance sur le marché français.

N’hésitez pas : prenez contact avec Magellan !

BÂT. A2 - F - 94591 RUNGIS MIN - TEL : +33 (0)1 45 60 61 42 - FAX : +33 (0)1 46 87 99 34  www.magellan.com
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puis 2005-06, dont 900 t l’an passé). Elle dépasse 
maintenant les 2 000 t en Pologne, principal mar-
ché de la zone. 

Mais la plupart des grands 
marchés de consommation 
de l’UE ne suivent pas 

Du côté des principaux marchés de l’UE, seule la 
France, premier pays de consommation, a affiché 
une légère croissance. En revanche, tous les au-
tres grands pays d’importation (Royaume-Uni, 
Allemagne, Pays-Bas) ont affiché un niveau de 
consommation inférieur à celui de l’an passé. Les 
volumes absorbés par un pays comme l’Allema-
gne, avec 80 millions d’habitants, sont restés dé-
sespérément bas et inférieurs à 14 000 t. Ces 
signaux inquiétants montrent la nécessité de re-
mobiliser les consommateurs car il faudra in-
contestablement que les marchés leaders retrou-
vent une dynamique lors des prochaines campa-
gnes, au vu de la montée en puissance atten-
due du niveau d’approvisionnement du mar-
ché communautaire  

Eric Imbert, Cirad 
eric.imbert@cirad.fr 

Avocat — Union européenne — Estimation de la consommation apparente 

  
Estimation du volume 

consommé en 2008-09* 
(tonnes) 

Population 
(millions 

d’habitants) 

Volume consommé 
par habitant 

(g) 

Variation 
2008-09/2007-08 

(%) 

PIB - SPA**  
(indice) 

UE-27 195 402    495    395    - 4 100    
UE-15 189 921    391    485    - 5   
France 75 754    63    1 195    5 113 
Royaume-Uni 35 144    61    578    - 9 119 
Scandinavie 25 046    25    1 022    + 21 134 

Suède 12 136    9    1 334    + 26 120 
Danemark 7 961    5    1 474    + 21 127 

Norvège (hors UE) 3 820    5    813    + 9 187 
Finlande 1 129    5    213    + 19 116 

Espagne 19 220    45    432    - 6 102 
Allemagne 13 524    82    164    - 6 114 
Pays-Bas 10 830    16    660    - 15 132 
Portugal 1 296    11    122    - 71 74 
Italie 4 140    59    70    + 24 104 
Belgique 2 430    11    229    + 5 123 
Autriche 1 928    8    232    + 1 129 
Irlande 2 065    4    480    + 14 143 
Grèce 2 165    11    193    + 20 97 
Luxembourg 202    1    403    + 6 279 
NEM Europe de l’Est  5 481    102    54    + 20 54 

Pologne 2 160    38    57    0 53 
Pays baltes 1 408    7    201    + 107 60 

Rép. tchèque 766    10    74    + 15 79 
Slovaquie 374    5    69    + 48 64 

Hongrie 259    10    26    + 6 65 
Slovénie 169    2    85    - 29 89 

Roumanie 242    22    11    + 5 38 
Bulgarie 103    8    13    - 2 37 

* Période de juin 2008 à mai 2009, import-export+production / ** Standard de Pouvoir d’Achat / Sources : professionnelles, EUROSTAT, FAO  
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www.thermoking.com

From the moment your cargo sets sail, to when it's collected from the 

shipyard, AFAM+ is at work. This new technology constantly monitors and

maintains the correct CO2 level throughout the container - allowing fruit

and vegetables to preserve their taste, texture, colour and appearance. Just

like the day they were harvested.

So even after two weeks on the shelf, your product is still in peak condition

and ready to enjoy.

As fresh as the day it was picked.

ADVANCED FRESH AIR MANAGEMENT
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L es deux dernières campagnes d’hiver ont été 
singulièrement trompeuses. Malgré une crois-

sance très soutenue du verger dans la majeure 
partie des grands pays exportateurs de la pla-
nète, l’approvisionnement du marché européen 
a été particulièrement limité. Les disponibilités 
ont même atteint leur plus bas niveau depuis 
dix ans durant la saison 2008-09, en raison de 

pertes de production à répétition au Chili et en 
Israël et de l’attractivité du marché américain 

(cf. article précédent). C’est un tout autre 
scénario qui commence à se mettre en place 
pour la campagne 2009-10 et qui devrait 
rester d’actualité pour les saisons suivantes, 
aux effets d’alternance près (cf. encart). 

La production chilienne reprend 
des couleurs 

Le Chili reviendra en force sur la scène interna-
tionale en 2009-10, aucun problème climati-

que majeur n’étant intervenu. La montée en 
puissance du verger devrait commencer à 
s’exprimer, avec une production qui attein-
drait un niveau supérieur aux 220 000 t 

récoltées durant l’année record 2006-07. 
Les exportateurs prévoient donc d’exporter envi-

ron 180 000 t (contre 75 000 t en 2008-09), chiffre 
jamais atteint jusqu’alors. Cette progression n’est 

pas une hausse ponctuelle, mais le reflet de 
la forte croissance du verger enregistrée ces 
dernières années. Les 39 000 ha plantés 
selon le recensement de 2007 laissent pen-
ser que la production devraient rapidement 

dépasser les 300 000 t. Le retour du Chili sur 
la scène internationale ne devrait donc pas être 

un épiphénomène... 

Prévision de campagne avocat d’hiver 
2009-10 dans l’UE 

Changement de décor ! 

Le phénomène d’alternance 
de production 

Les volumes produits par un verger d’avoca-
tiers peuvent varier fortement d’une saison à 
l’autre. A l’échelle d’un pays, ce phénomène 
d’alternance de production peut se traduire 
par de fortes chutes ou hausses des volumes 
à commercialiser, difficiles à gérer par les 
professionnels. A titre d’exemple, la produc-
tion israélienne a oscillé entre 45 000 et 
90 000 t ces dernières campagnes. Des varia-
tions similaires ont été observées par le passé 
en Afrique du Sud, en Espagne ou dans d’au-
tres grands pays producteurs. Quels sont les 
facteurs à l’origine de ce phénomène ? 

La physiologie de l’avocatier se caractérise 
par un déséquilibre important entre sa forte 
production de fleurs (souvent plus d’un million 
par arbre) et le faible nombre de fruits (300 à 
500) que cet arbre peut alimenter jusqu’à ma-
turité, en raison du mauvais rendement photo-
synthétique de ses feuilles. Ainsi, une année 
de forte production, la plante consacre la plus 
grande partie de ses réserves carbonées à la 
croissance des fruits, en hypothéquant gran-
dement la ramification et la floraison prochai-
nes. L’intensité du déséquilibre est fonction de 
la variété (le Hass ou le Nabal sont plus alter-
nants que l’Ettinger) et du porte-greffe. 

Pour limiter ce phénomène et lisser la produc-
tion, les arboriculteurs contrôlent l’intensité de 
la floraison grâce à des pratiques culturales 
comme la taille, l’utilisation de régulateurs de 
croissance ou en jouant sur l’alimentation 
hydrique. 

Cependant, des accidents cl imatiques, 
comme un coup de gel ou une vague de cha-
leur, peuvent casser cette régulation artificielle 
précaire, faisant réapparaître le déséquilibre 
physiologique intrinsèque de la plante. Les 
variations de production entre année « on » et 
année « off » redeviennent alors très mar-
quées. 

125 731 

88 000 

26 731 6 500 4 500 

 150 631

105 000 

33 531 

6 500 5 600 

Israël Espagne Chili Mexique-
Michoacan

Total

Sources : professionnelles pour Israël et Espagne,
OPEDA pour Chili, SIAP-SAGARPA pour Mexique
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Avocat d'hiver - Evolution des surfaces
 des principaux exportateurs - En hectares
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La filière qualité sur mesure

Tel : 02 32 10 52 52
Fax : 02 35 70 96 03

E-mail : commercial@mia-rouen.fr

Tel : 02 47 49 30 30
Fax : 02 47 29 01 84

E-mail : p.raguin@aztouraine.fr

Tel : 01 41 80 33 33 
Fax : 01 46 86 23 16

E-mail : commercial@azfrance.fr

Tel : 04 90 06 66 00
Fax : 04 90 96 66 16

E-mail : azmed@azmed.fr

AZ MED - CAVAILLON AZ FRANCE - RUNGIS AZ TOURAINE MIA - ROUENAZ MED - CAVAILLON AZ FRANCE - RUNGIS AZ TOURAINE MIA - ROUEN
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Une récolte mexicaine moyenne, 
mais toujours colossale  

A l’inverse, la production mexicaine pourrait enre-
gistrer une légère baisse par rapport au niveau 
exceptionnel de l’an passé, mais restera vraisem-
blablement forte de plus d’un million de tonnes. 
Seule la production de la fleur la plus précoce, 
baptisée localement « flor loca », semble souffrir 
— ou plutôt avoir souffert puisque sa période de 
commercialisation est terminée — d’un déficit 
sensible. Les exportateurs mexicains disposent 
donc de volumes suffisants pour approvisionner le 
marché international à partir de début septembre, 
volumes qui devraient, tout comme pour le Chili, 
se développer sensiblement au cours des campa-
gnes à venir. Le succès non démenti depuis des 
années de « l’or vert » a incité les producteurs à 
développer le verger, qui atteint déjà la bagatelle 
de 120 000 ha. La production devrait croître en-
core plus sensiblement, puisque l’amélioration des 
pratiques culturales génère une hausse des ren-
dements. La filière travaille aussi à développer sa 
capacité à exporter vers les Etats-Unis. La liste 
des provinces du Michoacán autorisées à com-
mercialiser sur ce marché continue de s’allonger. 
Pas moins de dix-huit y figuraient en 2008-09, 
représentant près de 50 000 ha (contre moins de 
10 000 ha au début de la décennie) et quatre de 
plus devraient s’y ajouter prochainement. Le 
nombre de stations de conditionnement 
agréées s’élevait à 25 en 2008-09. 

Un changement de contexte 
sur le marché des USA 

L’objectif prioritaire des deux pays fournisseurs 
que sont le Chili et le Mexique sera bien sûr leur 
marché traditionnel, à savoir les Etats-Unis. 
Compte tenu de l’importance du potentiel exporta-
ble, les organismes de promotion respectifs de 
ces deux pays producteurs se préparent donc à 
faire des efforts sans précédent pour développer 
leurs envois vers cette destination en 2009-10 
(près de 7 millions de dollars pour les seuls pro-
ducteurs chiliens). Efforts d’autant plus utiles que 
le marché américain ne sera pas aussi ouvert que 
l’an passé, notamment à partir de décembre 
quand démarrera la prochaine campagne califor-
nienne. Les premières estimations de production 
de cet état annoncent une récolte record, peut-

être aussi importante qu’en 2005-06 
(270 000 t). En tout cas, elle devrait 

marquer une forte progression par 
rapport  à la saison archi-

déficitaire 2008-09 où 90 000 
tonnes avaient été récoltées. 
Ainsi, les prix pratiqués sur 
le marché des Etats-Unis 
risquent fort d’être très 
inférieurs à ceux des deux 
saisons passées. Si l’on 
prend comme point de 
repère la dernière saison 
très chargée (2005-06), le 

cours moyen annuel avait 
été de l’ordre de 21 USD/

caisse de 11.15 kg, contre 

 

Mexique — Avocat — Calendrier de récolte 
J A S O N D J F M A M J 

 Flor loca                    
     Aventajada                 
        Normal         
                    Marceña 

 
Mexique 

 
Le Michoacan, province du sud-ouest du pays, regroupe près de 90 % des 
120 000 ha cultivés. Cette région montagneuse offre l’avantage de produire 
durant une grande partie de l’année, grâce à des plantations situées à une 
altitude variant de 1 600 à 2 400 m. De plus, une pluviométrie généreuse 
de juin à septembre permet de couvrir la moitié des besoins annuels en 
eau. La production est concentrée à 70 % dans cinq communes du centre 
de l’état, Uruapan, Tancitaro, Periban, Ario de Rosales et Tacambaro. Les 
états de Nayarit, Morelos, Pueblas, Mexico, Sinaloa, Guanajuato et Jalisco 

complètent la production. La taille moyenne des exploitations 
est de 10 ha. Le rendement oscille en fonction des zones 
entre 6 et 12 t par ha (10 t en moyenne), pour des arbres 
d’une moyenne d’âge de 20 ans. 

Mexique - Avocat - Exportations
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Kedem Hadarim offers to its customers a reliable and steady supply of a wide range of premium
fruit and vegetables: Avocado, Capsicums, Citrus (all the varieties of top quality “jaffa” citrus), Plums,
Peach, Nectarines, Pomegranates, Herbs, Grapes, Dates, Exotics - Persimmon / Sharon Fruit, Mango,
Kiwi, Litchi, Kumquat, Limquat, Lime, Carrots, Potatoes, Melons and more.

CONTACTS: SALES DIRECTOR: Mr. Mike Stout

12 Rothchild st. Nes Ziona 70400 Israel
Tel: +972-8-9401680  Fax: +972-8-9401521
e-Mail: kedem1@kedemhadarim.com

REMIUM FRUIT AND VEGETABLESP GROWN IN ISRAEL

Kedem's superior Avocado are grown in the Upper Galilee, where climate conditions are ideal:
caressing sun, excellent rich soil and fresh river water. This combination produce healthy trees that yield
the highest quality Avocado. Our Avocado growers, equipped with updated know-how based on
research, are cultivating the Avocado orchards using the most modern agricultural growing techniques.

KEDEM

• Longer shelf life
• Beautiful green skin figure
• Outstanding internal quality

Our premium
Avocado

PINKERTON
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plus de 30 USD les deux dernières campagnes. 
Dans ce contexte, le marché communautaire pour-
rait donc retrouver de l’attractivité. 

Une récolte en progression aussi 
chez certains fournisseurs 
méditerranéens 

Mais il n’y a pas que les pays d’Amérique latine 
qui devraient être plus présents. Parmi les fournis-
seurs traditionnels, Israël devrait aussi revenir en 
force, avec une production approchant les 
80 000 t (contre environ 55 000 t en 2008-09). 
Ainsi, le potentiel export sera vraisemblablement 
compris entre 50 000 et 55 000 t, légèrement infé-
rieur à celui enregistré durant la campagne record 
2005-06. Les premiers volumes d’Ettinger seront 
disponibles en semaine 40. Le verger, actuelle-
ment d’environ 5 600 ha, continue de s’étendre à 
un rythme de 350 à 400 ha par an. Parallèlement, 
les rendements s’accroissent et approchent les 
20 t/ha. Ainsi, le cap des 130 000 t de production 
devrait être atteint au milieu de la décennie. 

Seule la récolte espagnole devrait conserver un 
niveau moyen en 2008-09. La production de Hass, 
variété représentant environ 75 % des volumes, 
devrait être similaire à celle de l’an passé et nor-
male. A l’inverse, la récolte des variétés vertes 
devrait être légèrement inférieure, notamment en 
Bacon. Côté prospective, le verger espagnol, prin-
cipalement situé dans la région de Malaga, sem-
ble assez stable en surface, de l’ordre de 6 500 à 
7 000 ha. De nouvelles plantations sont mises en 
place, notamment sur les zones collinaires. Toute-
fois, en règle générale, elles viennent compenser 
des arrachages de vergers vieillissants ou situés 
en zone de plaine, dans des terres plus lourdes et 
propices au développement du Phytophthora. Une 
bonne part des agriculteurs préfère développer les 
cultures de manguiers, d’un meilleur rapport éco-
nomique jusqu’alors et plus économes en eau. 
Pour autant, la production pourrait s’accroître lé-
gèrement dans les prochaines années, compte 
tenu d’une meilleure maîtrise d’un ravageur aca-
r ien bapt isé localement « acaro de cr is-
tal » (Oligonychus persea), qui avait eu un effet 
négatif sensible ces dernières campagnes, tant au 
niveau des volumes que du calibre. 

Un vent de dynamisme  
chez les outsiders aussi 

Le Maroc est certainement une 
des origines les plus promet-

teuses parmi les outsiders. 
Cependant, effet d’alter-

nance oblige, la récolte 
2 0 0 8 - 0 9  d e v r a i t 
conserver un niveau 
similaire à celui de 
l’an passé, où les 
exportations avaient 

approché les 2 000 t. 
Toutefois, les campa-

 

Israël — Avocat — Calendrier de production 
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Israël - Avocat - Exportations
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Israël 
 

Environ 70 % du verger est situé 
sur une bande côtière de près 
de 15 km de large, allant du 
nord de Tel Aviv à la frontière 
libanaise. Les plantations du 
nord de la ville de Saint Jean 
d’Acre, dans l’ouest de la Gali-
lée, figurent parmi les plus répu-
tées. La haute et basse Galilée 
et la vallée du Jourdain regrou-
pent environ 20 % des surfaces, 
les 10 % restants se trouvant au 
sud et à l’est de Tel Aviv. Près 
des trois quarts de la production 
proviennent de kibboutz, organi-
sations agricoles de forme coo-
pérative. Une dizaine de stations 
de conditionnement sont implan-
tées dans le pays et deux d’en-
tre elles emballent à elles seules 
environ la moitié de la produc-
tion. Les problèmes sanitaires 
sont limités (pas de Phytophtho-
ra), notamment grâce au climat. 
Ainsi, l’agriculture raisonnée est 
très répandue et les rendements 
moyens sont élevés. La disponi-
bilité et la qualité des eaux d’irri-
gation figurent parmi les princi-
paux facteurs limitants et consti-
tuent une part importante du prix 
de revient. 
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gnes à venir devraient être plus généreuses car le 
verger, principalement concentré sur la bande 
littorale entre Larache et Kenitra, continue de 
monter en puissance (cf. FruiTrop n°159). 

Autre outsider en devenir : la Grèce. La produc-
tion, principalement concentrée autour de Chania 
en Crète, se monte à environ 3 000 à 4 000 t lors 
d’une année normale. Le Fuerte est de loin la 
principale variété plantée. Peu présente sur le 
marché l’an passé en raison de problèmes météo-
rologiques, la Grèce pourrait revenir cette saison 
et les suivantes. Les plantations sont allées bon 
train depuis 2004 et le potentiel export pourrait 
approcher les 8 000 à 10 000 t à moyen terme 
selon un article de presse publié récemment. 

Un approvisionnement en 
provenance des pays de 
l’hémisphère Nord en forte 
croissance durant 
la prochaine décennie 

L’approvisionnement du marché communautaire 
devrait donc retrouver un niveau soutenu durant la 
saison d’hiver 2009-10, peut-être similaire à celui 
connu en 2006-07. Par ailleurs, la dynamique de 
plantation dans la plupart des grands pays produc-
teurs de l’hémisphère Nord ou chez les outsiders 
montre que le niveau d’approvisionnement du 
marché international devrait continuer à s’accroître 
sensiblement dans les années à venir. Par ail-
leurs, le grignotage du marché d’hiver par les pays 
producteurs de l’hémisphère Sud ne devrait pas 
s’interrompre, mais plutôt s’intensifier si l’on en 
juge par la dynamique de plantation en marche 
dans des pays comme le Pérou. Ainsi, la nouvelle 
décennie qui démarre marquera très certainement 
une rupture dans le niveau d’approvisionnement 
du marché mondial. Des investissements de fond 
dans des actions de promotion doivent suivre ceux 
réalisés en amont dans l’extension des capacités 
de production. Des réservoirs importants de déve-
loppement du marché existent, notamment en 
Europe. Reste à les exploiter  

Eric Imbert, Cirad 
eric.imbert@cirad.fr 

 

 

Chili — Avocat — Calendrier de récolte 
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Chili 
 

Le Chili dispose d’atouts pour la 
culture des fruits, grâce aux 
protections sanitaires naturelles 
que constituent la mer, la Cordil-
lère des Andes et le désert de 
l’Atacama. Les rendements et la 
précocité dépendent de la dis-
tance par rapport à la mer 
(courant froid de Humboldt). La 
région V regroupe environ 55 % 
de la production, qui est équita-
blement répartie entre deux 
zones. Les vallées des rivières 
Petorca et La Ligua, situées au 
nord, sont d’extension relative-
ment récente, mais la disponibi-
lité en eau peut y être limitée. 
Les vergers d’avocatiers de la 
vallée de l’Aconcagua, zone 
traditionnelle située au coeur de 
la région (villes de La Cruz, 
Quillota, Hijuelas et San Felipe), 
ont été étendus par l’exploitation 
des contreforts de la Cordillère. 
Les plantations récemment 
mises en place dans la région 
Métropolitaine (vallées des riviè-
res Maipo, Mapocho et Cacha-
poal) regroupent environ 20 % 
de la production. La salinité des 
eaux d’irrigation et les risques 
de gel sont les principaux fac-
teurs limitants. Les plantations 
se font fortement développées 
ces dernières années dans la 
région IV, qui représente main-
tenant environ 17 % des surfa-
ces (zone d’Ovalle). 

Chili - Avocat - Exportations
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 Espagne 
 

Le verger se concentre à 90 % sur le littoral anda-
lou, entre la mer et les premiers contreforts de la 
Sierra Nevada (Costa Tropical). Cette bande cô-
tière d’environ 80 km de long et d’une dizaine de 
kilomètres de large, située entre l’ouest de Malaga 
et Motril, dispose d’un climat particulier. Les hivers y sont doux et la 
faiblesse des précipitations est compensée par une disponibilité 
assez importante en eau de qualité, principalement fournie par les 
barrages de la Sierra Nevada. Les problèmes sanitaires sont sur-
tout constitués de maladies fongiques racinaires et d’acariens. 
Sous la pression démographique et touristique, les zones situées à 
l’ouest de Malaga tendent à se stabiliser ou à régresser. Le verger 

se concentre de plus en plus dans les zones de piémont de l’Axar-
quia, où les nouvelles plantations permettent de compenser la baisse 
des autres zones. Ainsi, la surface du verger tend à se stabiliser à 
6 500 ha, d’autant que certains producteurs privilégient le manguier, 
moins gourmand en eau, plus facile à travailler et d’une bonne renta-
bilité ces dernières années. Quelques vergers pionniers ont été mis 
en place dans la région d’Alicante au début de la décennie et plus 
récemment dans les zones chaudes du sud de la province de Valence 
(Ribera). Le reste des plantations se trouve en grande partie sur les 
îles Canaries, à Las Palmas et Tenerife. 

Espagne — Avocat — Calendrier de récolte 
S O N D J F M A M J J A 
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Avocat — Importations des Etats-Unis — Période de juillet à juin  

tonnes 1997-98 1998-99 1999-00 2000-01 2001-02 2002-03 2003-04 2004-05 2005-06 2006-07 

Total, dont 29 549 64 758 55 507 79 944 96 058 126 679 138 928 206 314 231 715 300 375 

Mexique 7 879 10 579 13 067 11 941 24 450 29 612 42 947 73 943 132 040 166 001 

Chili 15 136 48 168 28 903 53 986 57 890 83 877 78 680 120 890 85 200 117 928 

Rép. dom. 5 717 5 399 10 162 9 550 11 193 10 965 17 067 11 254 14 334 16 434 

Bahamas 457 193 180 200 263 236 118 109 0 0 

Source : douanes US, code 080440 

Nelle Zélande 325 419 3 147 4 263 2 259 1 882 116 119 57 0 

Autres 36 0 48 4 3 107 0 0 85 12 

2007-08 

319 500 

217 000 

85 000 

15 000 

0 

2 500 

0 

Avocat — Importations du Japon  

 tonnes 1996 1997 1998 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 

Total, dont 6 455 6 040 8 605 7 491 14 070 10 821 13 648 23 973 28 991 28 150 29 032 

Mexique 3 846 4 416 8 167 7 373 14 035 10 577 13 456 23 405 28 294 26 630 26 553 

Chili 0 0 0 0 0 14 5 176 386 410 1 476 

Etats-Unis 2 609 1 624 437 118 36 180 9 78 3 227 800 

Nelle Zélande 0 0 0 0 0 50 179 313 306 882 203 

Autres   0 0 0 0 0 0 0 2 1 0 0 

Source : douanes Japon, code 080440010 

2007 

24 931 

23 585 

544 

24 

776 

3 

Avocat — Importations des Etats-Unis — Période de juillet à juin  

tonnes 1998-99 1999-00 2000-01 2001-02 2002-03 2003-04 2004-05 2005-06 2006-07 2007-08 

Total, dont 64 758 55 507 79 944 96 058 126 679 138 928 206 314 231 715 300 375 319 500 

Mexique 10 579 13 067 11 941 24 450 29 612 42 947 73 943 132 040 166 001 217 000 

Chili 48 168 28 903 53 986 57 890 83 877 78 680 120 890 85 200 117 928 85 000 

Rép. dom. 5 399 10 162 9 550 11 193 10 965 17 067 11 254 14 334 16 434 15 000 

Bahamas 193 180 200 263 236 118 109 0 0 - 

Source : douanes US, code 080440 

Nelle Zélande 419 3 147 4 263 2 259 1 882 116 119 57 0 2 500 

Autres 0 48 4 3 107 0 0 85 12 - 

2008-09 

371 662 

301 695 

56 363 

13 601 

0 

- 

- 

Avocat — Importations du Japon  

 tonnes 1997 1998 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 

Total, dont 6 040    8 605    7 491    14 070    10 821    13 648    23 973    28 991    28 150    29 032    24 931    

Mexique 4 416    8 167    7 373    14 035    10 577    13 456    23 405    28 294    26 630    26 553    23 585    

Nelle Zélande -      -      -      -      14    5    176    386    410    1 476    776    

Chili  1 624    437    118    36    180    9    78    3    227    800    544    

Etats-Unis -      -      -      -      50    179    313    306    882    203    24    

Autres   -      -      -      -      -      -      2    1    -      -      3    

Source : douanes Japon, code 080440010 

2008 

24073 

23051 

642 

265 

115 

-      
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Avocat — Importations et production de l’Union européenne à 25  

tonnes 1999-00 2000-01 2001-02 2002-03 2003-04 2004-05 2005-06 2006-07 

Total global, dont 168 797    166 897    174 965    169 288    171 343    208 682 187 979    235 465 

Importations européennes 110 797 111 397 109 665 124 288 109 343 161 682 157 979 198 465    

Israël 44 548 38 841 44 333 26 529 25 299 50 481 26 538 55 931    

Chili 9 35 528 2 190 4 046 11 532 19 248 40 379    

Afrique du Sud 38 205 38 908 36 266 39 116 30 639 43 422 39 646 38 067    

Pérou 1 299 2 849 4 401 11 010 12 147 19 792 30 818 35 857    

Kenya 10 294 15 600 11 523 19 915 15 176 15 428 14 921 11 889    

Mexique 14 479 13 002 10 139 21 925 18 705 16 516 20 769 10 289    

Rép. dominicaine 830 345 591 195 842 1 264 901 2 209    

Argentine 58 326 440 537 615 1 108 1 652 1 709    

Brésil 156 569 661 715 979 931 1 442 1 782    
Swaziland 104 112 235 380 317 350 395 178 
Etats-Unis 304 354 70 61 3 62 1 064 53    
Zimbabwe 137 285 207 739 404 599 260 22    
Dominique 71 43 134 116 43 20 18 3    
Maroc 0 1 1 641 0 - - - 

Autres 302 129 135 219 128 176 308 97    

Production européenne*         

Espagne  58 000 55 500 65 300 45 000 62 000 47 000 30 000 37 000 
*Non cités : Portugal (environ 2 000 t/an dans l’Algarve et 1 000 t/an à Madère), Grèce (environ 1 500 t/an en Crète), France (environ 100 t/an en Corse et aux Antilles)  
Source : Eurostat, code 080440 

2007-08 

218 687 

173 687    

25 811    

25 671    
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Avocat - Calendrier d'approvisionnement en % des 
importations annuelles
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Avocat 
Production mondiale 

 
Avocat 

Exportations mondiales 
 

Avocat 
Importations mondiales 

2008-2009*  000 tonnes  2008-2009 000 tonnes  2008-2009 000 tonnes 

Monde 3 180  Monde 700  Monde 700 
Mexique 1 150  Mexique 404  Etats-Unis  372    

Indonésie 250   Chili 75  UE-25, dont  200    

Colombie 200     Israël 30   France  90    

Brésil 165     Afrique du Sud 43   Pays-Bas  79 

Etats-Unis 116     Pérou 50   Royaume-Uni  36 

Chili 107     Espagne 31   Espagne  28 

Kenya 70     Etats-Unis 4  Australie* 11 

R. D. Congo 62     Equateur* 5  Honduras  9    

Venezuela 59    Venezuela* 2  Costa Rica  7    

Ethiopie 55    Argentine* 2  Guatemala  4    
* données 2007-08 ou antérieures / Sources : FAO, douanes UE, USA, Japon, Cirad 

Pérou 136     Kenya 20  Japon  24    

Rép. dominicaine 115     Rép. dominicaine 16  Canada  23 

Chine 96     Nelle Zélande* 15  Colombie  11    

Afrique du Sud 90     Guatemala* 5  Salvador  10    

Avocat — Importations et production de l’Union européenne à 25  

tonnes 1999-00 2000-01 2001-02 2002-03 2003-04 2004-05 2005-06 2006-07 

Total global, dont 168 797    166 897    174 965    166 699    174 108    210 667    181 383    235 448    

Importations européennes 110 797    111 397    109 665    121 699    112 108    163 667    151 383    198 448    

 Pérou  1 299    2 849    4 401    11 266    14 590    18 096    30 508    35 857    

 Afrique du Sud  38 205    38 908    36 266    36 404    29 872    46 955    35 934    37 944    

 Israël  44 548    38 841    44 333    26 529    25 299    50 481    26 538    55 931    

 Chili  9    35    528    2 190    4 046    11 532    17 801    40 379    

 Kenya  10 294    15 600    11 523    19 828    16 236    15 458    13 641    11 999    

 Mexique  14 479    13 002    10 139    21 925    18 705    16 516    20 769    10 289    

 Brésil  156    569    661    715    979    931    1 442    1 447    

 Rép. dominicaine  830    345    591    195    842    1 264    901    2 209    

 Maroc  -      1    1    641    -      - - - 
 Argentine  58    326    440    460    709    1 224    1 804    1 709    
 Swaziland  104    112    235    411    252    352    395    178    
 Zimbabwe  137    285    207    739    404    599    260    323    
 Dominique  71    43    134    116    43    20    18    36    
 Autres              302    129    135    219    128    176    308    97    

 Etats-Unis  304    354    70    61    3    62    1 064    50    

Production européenne*         

Espagne  58 000 55 500 65 300 45 000 62 000 47 000 30 000 37 000 
*Non cités : Portugal (environ 2 000 t/an dans l’Algarve et 1 000 t/an à Madère), Grèce (environ 1 500 t/an en Crète), France (environ 100 t/an en Corse et aux Antilles)  
Source : Eurostat, code 080440 

2007-08 
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2008-09 
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167 088    
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E xplosif ! C’est certainement l’adjectif qui 
convient le mieux pour qualifier le développe-

ment du marché européen de l’avocat d’été. Les 
volumes importés ont plus que doublé depuis le 
début des années 2000, pour dépasser les 
110 000 t en 2008, soit un niveau de consomma-
tion supérieur à celui de la période d’hiver. Les 
chiffres, encore provisoires, de la campagne 2009 
laissent penser que les arrivages se sont mainte-
nus à plus de 100 000 t, là encore un niveau supé-
rieur à celui de la saison d’hiver. L’émergence sur 
le marché mondial d’un nouveau fournisseur, le 
Pérou, explique pratiquement à elle seule cette 
croissance exemplaire. Encore totalement incon-
nue des professionnels de l’avocat au milieu des 
années 90, cette origine s’est hissée au rang de 
troisième exportateur mondial en 2007-08, der-
rière le Mexique et le Chili, exportant plus de 
12 millions de colis vers le seul marché d’impor-
tance lui étant ouvert : l’Europe.  

Des résultats économiques 
satisfaisants, mais des périodes 
de crise posant question 

Les investissements réalisés pour développer la 
consommation et un contexte favorable, notam-
ment en 2008 et 2009 grâce à la fin précoce de la 
saison d’hiver, ont permis de conserver des résul-
tats économiques décents ces dernières saisons 
d’été dans l’UE. L’analyse des données collectées 
par notre observatoire sur la période 2001-2008 
montre que le prix moyen de campagne du Hass 
aurait reculé d’environ 8.5 % après 2004, année 
marquant le début de la forte ascension des volu-
mes. Mais cette baisse a été largement compen-
sée pour les opérateurs situés en aval par un ap-
provisionnement en progression de plus de 50 % !  

Cependant, les périodes où le marché se trouve 
en situation de difficulté se sont multipliées. Juin, 
où intervient souvent une collision entre les pics 
d’arrivages d’Afrique du Sud et du Pérou, est de-
venu un mois « noir ». L’année 2009 n’a pas fait 
exception, les cours du Hass n’ayant pas décollé 
des 3.50 à 4.50 euros/colis durant cette période. 

Marché européen de l’avocat d’été  

Bientôt l’Amérique pour l’avocat péruvien ? 

Avocat — Union européenne — Approvisionnement par principaux fournisseurs             
 tonnes 1999-00  2000-01  2001-02 2002-03 2003-04  2004-05  2005-06  2006-07  2007-08  2008-09  

 Hémisphère Nord  110 866    91 223    106 592    79 480    101 893    109 648    98 408    138 948    104 426    94 224    
 Hémisphère Sud  49 799    57 357    52 190    67 498    60 698    80 509    80 083    85 800    112 121    101 000    

 Afrique du Sud*  38 205    38 908    36 266    36 404    29 872    46 955    35 934    37 944    50 451    40 000    
 Pérou*  1 299    2 849    4 401    11 266    14 590    18 096    30 508    35 857    49 829    46 000    
 Kenya*  10 294    15 600    11 523    19 828    16 236    15 458    13 641    11 999    11 841    15 000    

 Argentine*  58    326    440    460    709    1 224    1 804    1 709    970    1 500    
 Swaziland  104    112    235    411    252    352    395    178    530    500    
 Zimbabwe  137    285    207    739    404    599    260    323    128    150    

* estimations pour 2008-09 / Source : CIRAD, EUROSTAT 

Avocat - UE-25 - Evolution de l'approvisionnement

0
20
40
60
80

100
120
140
160

99/00 00/01 01/02 02/03 03/04 04/05 05/06 06/07 07/08 08/09

00
0 

to
nn

es

Source : EUROSTAT 

Saison hiver
Saison été

 

© Régis Domergue 

F170 francais.pub 
de la page 37

 
Cyan

 
Magenta

 
Jaune

 
Noir

 
Cyan

 
Magenta

 
Jaune

 
Noir

vendredi 2 octobre 2009 10:09

Contenu publié par l’Observatoire des Marchés du CIRAD − Toute reproduction interdite



Contenu publié par l’Observatoire des Marchés du CIRAD − Toute reproduction interdite



n°170  Septembre 2009 

                                                                                             LES DOSSIERS DE 

39 

Si l’on reprend la comparaison réalisée précédem-
ment, on note après 2004 une baisse d’environ 
30 % du prix moyen du Hass en juin.  

Des dépressions de ce type ne risquent-elles pas 
de se généraliser si la dynamique de croissance 
des volumes péruviens reste aussi forte lors des 
campagnes à venir ? Dans ce contexte, la rentabi-
lité de la filière péruvienne ne risque-t-elle pas de 
décliner dangereusement ? 

Une filière jeune et en plein essor 

Si l’avocat est une culture ancienne au Pérou, le 
développement de la variété Hass est lui très ré-
cent. Auparavant, seules des variétés locales 
(comme Topa Topa) ou de type créole 
étaient cultivées dans les zones chaudes 
du piémont de la cordillère ou dans la 
partie amazonienne située à l’Est du 
pays. Parti de pratiquement zéro au mi-
lieu des années 90, le verger péruvien de 
Hass est parvenu, après une croissance 
effrénée ces dernières années, à 6 000 ha en 
2008. L’avocat, baptisé localement « palta » 
comme dans tout le Conosur, est devenu un des 
piliers du commerce extérieur agricole péruvien. 
Représentant plus de 70 millions de dollars en 
2008, les exportations en valeur de ce produit 
restaient loin derrière celles du café et des asper-
ges, mais affichaient une honorable septième 

place au classement, proche du raisin, du poivron, 
de l’artichaut et devant la mangue. Ce développe-
ment n’est évidemment pas passé inaperçu sur la 
scène internationale. Le Pérou s’est aussi hissé 
en moins de dix ans au rang de troisième puis-
sance exportatrice mondiale de ce produit, avec 
des envois passés de 2 000 t au début des an-
nées 2000 à plus de 50 000 t en 2008.   

Des atouts majeurs 

La quasi-totalité des vergers destinés à l’exporta-
tion se concentre sur la bande littorale (vallées du 
centre du pays, autour de Lima et Ica, province de 
La Libertad dans le nord). Malgré une latitude 
équatoriale, le climat est désertique dans ce cou-
loir d’environ 2 500 km de long, pris en sandwich 
entre le courant marin froid de Humboldt et la cor-
dillère des Andes. Cependant, l’humidité et les  
températures sont idéales, sans risque de gel ou 
de vague de chaleur. Par ailleurs, l’absence pres-
que complète de pluies permet d’éviter les problè-
mes post-récolte. Pour autant, l’irrigation est pos-
sible car l’eau est présente et de bonne qualité, 
grâce aux rivières souvent souterraines descen-
dant de la cordillère des Andes. Autre atout de 
l’origine, ses avantages climatiques et une main 
d’oeuvre bon marché font que le coût de produc-
tion est relativement bas. Ainsi, le coût direct de 
culture était estimé en 2007 entre 2 500 et 4 200 
USD par hectare (selon des entretiens avec des 
professionnels cités dans une étude réalisée par 
des étudiants de l’Université Catholique du Pé-
rou). Enfin, le calendrier de commercialisation est 
séduisant. Les premiers volumes significatifs peu-
vent être livrés en Europe dès mi-avril, soit deux à 
trois semaines avant ceux d’Afrique du Sud, et la 
saison peut durer jusqu’à fin septembre. Les plan-
tations en cours de développement sur les contre-
forts de la cordillère, à l’est de Lima, pourraient 
même permettre d’étendre davantage le calendrier 
de commercialisation en début de saison. Ainsi, 
cette origine a rapidement trouvé sa place sur le 
marché communautaire, malgré une logistique 
longue (au moins 17 à 18 jours pour atteindre 
l’Europe du Nord ou du Sud) et coûteuse. Pour 
preuve : depuis 2006, le Pérou domine d’une tête 
l’approvisionnement du marché communautaire 
durant la saison d’été, devant l’Afrique du Sud.  
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De fortes ambitions pour l’avenir 

Ainsi, les plantations continuent de se dé-
velopper à un rythme soutenu, notam-
ment dans le nord du pays où un grand 
périmètre irrigué a été mis en place près 
de la ville de Trujillo (près de Viru). 
L’accès à l’eau nécessite de réaliser 
d’importants investissements, mais la 
terre est moins chère que dans les zones 
situées à proximité des centres urbains du 
sud du pays. Le groupe agro-industriel Camposol, 
leader à l’export avec un peu 
moins d’un tiers des volumes en 
2008, est en passe de doubler son 
verger déjà fort de plus de 1 000 
hectares. Le deuxième exporta-
teur, CPF, grande coopérative qui 
regroupe une cinquantaine de 

producteurs situés au centre de la côte, 
au nord et au sud de Lima, 
n’est pas en reste. Il 
p ro je t te  auss i  de 
développer sensible-
ment son potentiel, 
tout comme une bonne 
part des autres exportateurs. 
Ainsi, selon les projections 
réalisées par les profession-
nels, le verger devrait attein-
dre au moins 9 000 hecta-
res  dès  l ’ année  2010 . 
Compte tenu des niveaux de 
rendement relativement élevés du pays, le cap 
des 100 000 t de production de Hass devrait être 
atteint durant la deuxième partie de la décennie.  

Un énorme marché de 
diversification en ligne de mire 

Les professionnels péruviens ne pensent évidem-
ment pas uniquement à l’Europe. Les frontières 
chiliennes se sont ouvertes en 2006, mais c’est 
surtout l‘énorme marché des Etats-Unis qu’ils ont 
en ligne de mire. Regroupés autour de l’associa-
tion PROHASS, ils n’ont pas ménagé leurs  efforts 
pour pouvoir y percer. Après huit ans de tracta-
tions, l’ouverture officielle devrait intervenir pro-
chainement. L’enjeu est de taille, car le besoin 
d’un marché de diversification est de plus en plus 
pressant au vu de la montée de la production et 
les Etats-Unis sont la seule alternative à l’Europe 
en termes de capacité à absorber des volumes 
importants. Les autres grands marchés mondiaux 
d’Asie, en règle générale difficiles d’accès au ni-
veau sanitaire, ainsi que le Canada absorbent 
moins de 25 000 t par an. Le marché américain 
est le premier au monde en volume et absorbe 
plus de 60 % du commerce mondial. Par ailleurs, 

il est aussi très attractif pour sa dynamique. 
La quasi-stabilité de la consommation enre-

gistrée ces dernières années est liée au 
manque d’approvisionnement. Elle ne doit 
pas faire oublier une période de crois-

sance à deux chiffres, entre la fin des an-
nées 90 et 2005-06, qui a conduit à un dou-

blement du marché. Les moteurs de la crois-
sance sont intacts : des réservoirs de développe-
ment importants demeurent (population hispani-
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que en développement, grands déserts de 
consommation de la côte est) et les outils pour les 
exploiter ont fait la démonstration de leur efficacité 
(budget de promotion considérable grâce à l’union 
de toutes les origines commercialisant aux Etats-
Unis). Cependant, le problème de la date d’ouver-
ture du marché n’est pas le seul à se poser…. 

Quelles seront les conditions 
d’entrée de l’avocat du Pérou 
sur le marché des Etats-Unis ? 

La question est déterminante et mérite d’être 
traitée dans le détail car l’ouverture du mar-
ché n’est pas forcément synonyme d’expor-
tation effective de volumes significatifs. L’a-
vocat péruvien est jusqu’à présent interdit de 
séjour aux Etats-Unis, en raison de restric-
tions sanitaires visant à empêcher l’introduc-
tion de six parasites de quarantaine présents 
dans le pays : trois types de mouche des 
fruits, un lépidoptère et deux cochenilles. La 
présence de mouche des fruits est le princi-
pal problème à résoudre. L’APHIS, autorité 
de contrôle sanitaire dépendant du ministère 
de l’agriculture, ne reconnaît actuellement 
que deux techniques de désinsectisation. Le 
traitement au froid permet, en exposant le produit 
à de basses températures durant une longue pé-
riode, de tuer les oeufs et les larves de mouche. 
Cependant, la procédure impose des températu-
res maximales à peine supérieures à 2°C pendant 
18 jours, incompatibles avec les 4 à 5°C minimum 
que l’avocat peut supporter sans « chilling injury ». 
L’autre option est le traitement au bromure de 

méthyle. Cependant, les tests montrent qu’il pro-
voque des piqûres (brûlures) et réduit la durée de 
vie des fruits. De plus, les effets déplétifs de cette 
substance sur la couche d’ozone conduisent à une 
interdiction progressive de son emploi (comme 
indiqué dans le protocole de Montréal qui prévoit 
son abandon total en 2015). Il ne semble pas exis-
ter d’alternative de désinsectisation efficace dans 

le cas de l’avocat. L’irradiation, qui donne de bons 
résultats pour certains fruits, provoque des décolo-
rations de la pulpe, même à faible dose et l’avocat 
est trop fragile pour pouvoir subir le traitement à 
l’eau chaude. Inutile de le déplorer car ces autres 
traitements ne sont pas admis par l’APHIS.  

Des solutions intermédiaires... 
mais à quelle échéance ? 

Des solutions intermédiaires, homologuées par 
l’APHIS, sont actuellement à l’étude. Elles combi-
nent une fumigation de 2 à 3 heures (au lieu de 
4 heures) et un traitement au froid moins sévère, à 
des températures n’induisant pas de problèmes 
physiologiques. Par ailleurs, la fumigation à l’arri-
vée pourrait aussi être une solution mais, là aussi, 
quid de la qualité du fruit ? Dans tous les cas de 
figure, les tests en cours risquent fort de confirmer 
que le traitement au bromure de méthyle constitue 

Avocat — Pérou 
Principaux exportateurs 

en 2008 % 

Camposol S.A. 31 

Consorcio de Productores de Fruta 10 

Solis Caceres S.A.C. 8 

Agroindustrias Verdeflor S.A.C. 8 

Avo Peru S.A. 5 

Greenland Peru S.A.C. 4 

Corporacion Fruticola de Chincha 4 

Procesadora Laran S.A.C. 3 
Source : Sistema Integrado de Comercio exterior www.siicex.gob.pe 

Avocat — Pérou — Exportations par destination  
000 tonnes 2005 2006 2007 2008 

UE, dont 18 380    30 521    36 129    49 832    
Pays-Bas 5 601    8 011    14 430    23 106    
Espagne 6 111    12 291    12 362    17 669    

Royaume-Uni 3 378    4 757    5 899    4 953    
France 2 934    4 962    3 058    3 957    

Amérique du Nord 224    1 035    807    1 013    
Chili -      102    400    453    
Autres 67    80    271    -      
Total 18 670    31 738    37 606    51 298    
Source : douanes péruviennes  
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un frein important. Reste la possibilité d’une ou-
verture partielle et progressive du marché aux 
états du nord, sachant que les états interdits sont 
les plus gros consommateurs. Dans ce contexte, 
les exportateurs péruviens seront-ils en mesure 
d’exporter des volumes majeurs vers les Etats-
Unis ? Les investissements dépassant les 10 mil-
lions de dollars réalisés par certains grands grou-
pes pour développer leur verger semblent démon-
trer qu’une solution satisfaisante est envisageable, 
même si elle n’est peut-être pas immédiatement à 
portée de main. La méthode la plus efficace est 
bien sûr l’éradication de la mouche. Des program-
mes ont été mis en place dans certaines régions 
du pays (lâchers de mâles stériles, etc.), mais il 
faudra du temps pour qu’ils aboutissent.  

Encore de gros efforts à déployer 

Une fois les aspects techniques résolus, percer 
sur ce marché ne sera pas une promenade de 
santé. Le Pérou sera confronté à deux énormes 
concurrents. Le pic de production du Hass de 
cette origine intervient entre début mars et fin 
août, calendrier exactement similaire à celui de la 
Californie. Si un retour en force de cette région se 
confirme effectivement en 2009-10, il n’est pas 
impossible que la production tende plutôt à décli-
ner à moyen terme. La problématique de l’eau est 
de plus en plus 
prégnante, et 
renchéri t  des 
coûts de re-
vient déjà très 
élevés. Selon 
certains analys-
tes, certains pe-
tits producteurs, 
qui représentent une 
part non négligeable 
des surfaces, pourraient 
être amenés à abandonner 
la culture (cf. encart). En revan-
che, la concurrence du géant mexicain, 
très présent sur le marché américain jusqu’en juin, 
ne semble pas prête à diminuer. La question de la 
compétitivité sera déterminante. Si le Pérou a 
vraisemblablement des atouts en termes de coûts 
de revient, la dimension qualité sera elle capitale, 
et donc celle des protocoles sanitaires.  

L’avocat aux 
Etats-Unis 

La Californie est la seule 
région des Etats-Unis à 
disposer de conditions 
écologiques propices à la 
culture de variétés issues 
de la race guatémaltèque 
(Hass principalement), 
grâce à son micro-climat 
côtier. Elle assure environ 
90 % de la production 
nationale d’avocat. Les 
plantations se concentrent 
sur les collines du sud-
ouest de l’état. La zone 
située entre Los Angeles 
et la frontière mexicaine 
regroupe les deux tiers 
des vergers d’avocat (52 % dans le comté de San Diego, 13 % à Riverside et 
2 % à Orange). Le reste des vergers se situe entre Los Angeles et Monterey 
(21 % à Ventura, 12 % à Santa Barbara et 2 % à San Luis Obispo). De nom-
breuses petites exploitations, inférieures à deux hectares et de faible technicité, 
coexistent aux côtés de grandes structures industrielles. La hausse des coûts 
de revient fragilise la santé économique de ces petites structures. La main 
d’oeuvre est de plus rare et coûteuse. Mais c’est surtout la sécheresse qui sévit 
depuis trois ans qui préoccupe les agriculteurs, en particulier au sud, dans la 
région de San Diego et de Riverside. L’eau provenant du nord de l’état, pom-
pée dans le delta de Sacramento-San Joaquin, fait de plus en plus cruellement 
défaut, d’autant que des mesures de protection d’espèces menacées ont impo-
sé des restrictions encore plus drastiques. Ainsi, de véritables coupes sombres 
dans les quotas disponibles pour l’agriculture ont été réalisées depuis 2007, 
additionnées d’augmentations sévères de tarif. Dans ce contexte, le mouve-
ment de hausse des surfaces d’avocatiers enregistré depuis 2002-03 s’est in-
terrompu. Par ailleurs, des incendies dévastateurs et une succession de catas-
trophes météorologiques (gel, vague de chaleur) se sont abattus sur la filière. 
Le niveau de la récolte a sensiblement baissé, en particulier en 2008-09, ampli-
fiant les difficultés économiques des producteurs. Le niveau record de la récolte 
attendue en 2009-10 redonnera-t-il courage aux petits producteurs prêts à 
abandonner la culture ?  

Climatologie oblige, les autres 
états producteurs du pays se 
concentrent sur les variétés 
antillaises. La Floride repré-
sente 10 % de la produc-
tion nationale et la quasi-
totalité des vergers se situe 
dans le comté de Dade, au 
sud de Miami. Hawaï produit 
quelques volumes principale-
ment destinés à son marché local. 
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Quelles conséquences sur 
le marché communautaire ?  

Protocoles sanitaires, concur-
rence des autres origines en 

particulier en 2010, on le 
voit la conquête du mar-
ché américain risque de 
rester une aventure au 
long cours. En tout état 
de cause, les exporta-
teurs péruviens ne 
devraient pas oublier 
l’UE pour autant. Cer-
tes, le temps de trans-
port vers les Etats-Unis 
est plus court et donne 

une meilleure visibilité 
sur le marché, permettant 

de mieux anticiper ses éven-
tuels retournements. Cependant, le protocole se-
ra, dans tous les cas, une contrainte supplémen-
taire. De plus, les retours économiques directs de 
ce marché semblent, ces dernières campagnes, 
assez comparables à ceux de l’UE. Si l’on se ré-
fère à l’exemple du Chili, l’analyse des valeurs en 
douane (équivalent du prix FOB) des avocats des-
tinés à ces deux régions du monde montre que les 
prix moyens des sept dernières années sont très 
comparables. Ainsi, un objectif de 19 000 t vers 
les Etats-Unis est affiché dans le protocole d’ou-
verture du marché. Si une solution technique sa-
tisfaisante est trouvée à court terme, l’impact sur 
le marché communautaire serait majeur, car ces 
19 000 t correspondent à près de la moitié du 
potentiel export actuel de Hass du pays, qui était 

d’environ 40 000 t en 2008 et 2009. Avec des 
volumes stables des autres origines, le niveau de 
l’approvisionnement de l’UE, toutes variétés 
confondues enregistrerait une baisse d’environ 15 
à 20 % et reviendrait aux 80 000-85 000 t connues 
entre 2004-05 et 2006-07. Si l’on considère le seul 
Hass, qui représente près de 80 % des exporta-
tions péruviennes, la baisse atteint 30 %. En re-
vanche, si, comme on peut l’imaginer, la montée 
en puissance n’est que progressive, on peut rai-
sonnablement penser que le déplacement des 
volumes vers le marché américain sera en partie 
compensé par le développement de la production. 
Ainsi, la baisse des apports péruviens ne serait 
qu’assez ponctuelle et relative. Quid des autres 
origines alimentant le marché communautaire ?  

Statu quo en Afrique du Sud 

L’Afrique du Sud, acteur historique de ce com-
merce international de contre-saison, ne devrait 
pas voir sa production évoluer sensiblement en 
volume à moyen terme. Le verger, principalement 
situé dans les provinces du nord-est du pays 
(Limpopo, autour de Tzaneen et Levubu, et Mpu-
malanga, autour de Nelspruit), est stabilisé depuis 
le début des années 2000 à environ 12 000 ha. 
Ainsi, la production devrait continuer d’osciller 
entre 9 et 12 millions de colis. En revanche, le 
Hass devrait encore gagner du terrain au détri-
ment des variétés vertes. La part de ce cultivar est 
passée d’à peine 45 % au début des années 2000 
à 52-53 % ces deux dernières saisons.  

La filière kenyane 
gagne en volume 
et en épaisseur  

A l’inverse, la filière avocat sem-
ble en développement au Ke-
nya. Faute de statistiques fia-
bles, l’ampleur du mouvement 
est difficile à estimer 
chez les petits produc-
teurs vivriers, qui 
représentent en-
core une large part 
de la production. 
La progression du 
niveau qualitatif est 
plus visible, notam-

Avocat - Afrique du Sud - Exportations
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ment grâce aux efforts 
de structuration de 
cette partie de la 

filière sous l’impul-
sion des autorités 

et de l’aide interna-
tionale (suivi agrono-

mique et post-récolte, 
valor isat ion des écarts  de 
triage, etc.). L’évolution chez 
certains acteurs disposant de 
plantations de type industriel est 
plus facile à estimer : le groupe 
Kakuzi, qui représente l’essen-
tiel de la production de Hass, 
devrait voir sa capacité export 
atteindre 1.7 million de colis d’ici 
le milieu de la décennie, contre 
environ 1 million cette saison. 
La nécessité d’au moins un transbordement conti-
nue de rendre la logistique difficile. Cependant, la 
généralisation de l’atmosphère contrôlée permet 
de garantir la qualité du fruit à l’arrivée. L’impact 
de cette technique sur les coûts de revient a aussi 
eu un effet dissuasif auprès des petits importa-
teurs opportunistes, qui ne disposent souvent pas 
de fond de commerce en ce qui concerne l’avocat. 
Ainsi, l’offre s’est reconcentrée dans les mains 
d’un nombre limité d’importateurs spécialisés 
ayant travaillé à remonter l’image de marque de 
l’origine. Les résultats ont été visibles cette année. 
Dans un contexte il est vrai favorable, les volumes 
commercialisés ont progressé sensiblement. 

La croissance de 
l’approvisionnement durant 
la période estivale n’est 
vraisemblablement pas terminée  

La percée du Pérou sur le marché américain ris-
que de prendre du temps, alors que la production 
de ce pays continuera d’afficher une forte crois-
sance ces prochaines campagnes. La montée en 
puissance de l’approvisionnement du marché 
communautaire durant la période estivale n’est 
donc vraisemblablement pas terminée. Même 
dans l’hypothèse, assez improbable, d’une entrée 
rapide et massive du Hass péruvien aux Etats-
Unis, l’approvisionnement en Hass du marché 
communautaire devrait rapidement reprendre sa 
progression, au vu des plantations déjà réalisées 
au Pérou et dans une moindre mesure au Kenya.  

S’il faut prendre conscience de cet accroissement 
de l’offre, il ne faut pas nécessairement s’en alar-
mer s’il reste assez progressif. La consommation 
européenne d’avocat durant la période estivale a 
fait la démonstration de son potentiel de dévelop-
pement, avec une progression des quantités im-
portées d’environ 40 000 t en cinq ans. La culture 
ancrée chez les professionnels sud-américains (et 
sud-africains) d’accompagner le développement 
des volumes par des budgets de promotion consé-
quents laisse penser que les efforts en matière de 
développement de marché ne se relâcheront pas. 
Par ailleurs, des réservoirs de développement 
existent dans l’UE si l’on considère le niveau de 
consommation encore très bas du produit dans 
certains marchés (cf. article précédent) ou la fai-
blesse de la consommation estivale dans certains 
grands pays consommateurs. A titre d’exemple, la 
période allant de mai à septembre ne représente 
qu’un tiers de la consommation annuelle en 
France. L’afflux touristique et le climat favorable à 
la consommation sont des facteurs à ne pas négli-
ger dans les pays d’Europe du Sud, malgré leur 
forte production de fruits concurrents durant l’été. 
Pour autant, les efforts à déployer ne doivent pas 
non plus être négligés et seront proportionnés à 
l’enjeu, en particulier si le marché amé-
ricain reste dans les faits herméti-
quement clos. Le sort des petites 
structures de production les 
moins compétitives des pays 
alimentant le marché mondial 
de l’avocat d’été en dépend  

Eric Imbert, Cirad 
eric.imbert@cirad.fr 
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La race mexicaine 
Persea americana Miller var. drymifolia 
Schlecht et Cham. 
 
Cette race, relativement rustique par son 
adaptation aux basses températures, est 
originaire des hautes terres du Mexique. 
Elle se distingue des deux autres par 
plusieurs caractères botaniques : 
• les feuilles sont en général petites et 

dégagent une odeur caractéristique 
d'anis lorsqu'on les froisse ; 

• la floraison est plus précoce que chez 
les autres races et l'écart floraison-
récolte est de 7 à 9 mois ; 

• les fruits sont petits et de forme 
allongée, dépassant rarement 250 g. 
Leur peau est très mince et lisse. 

La pulpe, souvent fibreuse, a une teneur 
en huile élevée (> 15 %). Le noyau est 
généralement gros et parfois libre. Cette 
race est très sensible à la salinité. En 
revanche, elle tolère des températures 
élevées et des degrés hygrométriques 
assez bas. De plus, elle est plus 
tolérante au Phytophthora cinnamomi 
que les autres races. Ainsi, elle constitue 
un porte-greffe de qualité et son potentiel 
génétique est largement exploité à 
travers des programmes d'hybridation. 
Enfin, sa forte teneur en matières 
grasses est une caractéristique 
intéressante lorsque les fruits sont 
utilisés pour la production d'huile. Environ 
20 % des variétés appartiennent à cette 
race. Parmi les plus connues, on peut 
citer Duke, Gottfried, Mexicolo, Topa 
Topa et Zutano. 

 

Les hybrides 
 

Une grande part des variétés présentant un intérêt pour le commerce international sont des 
hybrides, le plus souvent naturels, ou plus rarement obtenus par sélection génétique en exploitant 
l’interfertilité de ces trois races. Les principaux critères de sélection sont agronomiques (résistance 
aux maladies et ravageurs, notamment au Phytophthora, tolérance à la salinité et au froid, 
productivité, etc.) et relatifs à la qualité des fruits (calibre, pourcentage élevé de pulpe, flaveur, 
absence de fibres, teneur en huile, etc.). Bacon, Ettinger, Fuerte, Lula, notamment, sont des 
hybrides naturels des races mexicaine x guatémaltèque. Les hybrides des races guatémaltèque x 
antillaise, principalement originaires de Floride, comptent parmi eux les variétés Ajax, Booth, 
Choquette, Collinson et Simpson. Les variétés hybrides des races mexicaine x antillaise, comme 
Indian River, sont très rares. D’autres variétés issues d’hybrides interraciaux sont possibles. 

Dicotylédone, l’avocatier appartient au genre Persea de la 
famille des Lauracées. On dénombre plus de 200 variétés 
réparties en trois races. La race mexicaine présente peu 
d'intérêt du point de vue commercial car la majorité des fruits 
sont de trop petit calibre. Par contre, elle est largement 
utilisée comme porte-greffe ou comme géniteur pour ses  
qualités agronomiques. Les fruits de race antillaise très 
fragiles sont destinés quasi uniquement aux marchés locaux. 
Les variétés prédominantes au niveau du commerce 
international sont de la race guatémaltèque ou des 
croisements entre races guatémaltèque et mexicaine. 

 

Les variétés  

d’avocat 

Photos variétés © University of California 

La race guatémaltèque 
Persea nubigena L. Wins var. guatemalensis 
 
Cette race serait originaire non seulement des 
hautes terres du Guatemala, mais aussi du Chiapas 
au Mexique. Les feuilles sont grandes, d'un vert 
foncé uniforme sur les deux faces. Par ailleurs, sa 
tolérance au froid, bien qu'inférieure à celle de la 
race mexicaine, est intéressante pour les zones 
marginales de culture. Les fruits, de forme plutôt 
arrondie, ont une peau épaisse, très dure et 
verruqueuse. Leur volume peut varier 
considérablement, mais est d'une manière générale 
plus important que celui de la race mexicaine. Le 
noyau, plutôt petit, est presque toujours adhérent. 
La pulpe a une teneur en huile moyenne (10 à 
20 %). L'écart floraison-récolte est de 8 à 10 mois. 
Il peut être plus important dans les régions froides 
de Californie (12 à 14 mois). Cette race est un bon 
géniteur pour la création d'hybrides (apport de 
gènes relatifs à la petite dimension du noyau). Près 
de 40 % des variétés appartiennent à cette race, 
dont Anaheim, Corona, Sharwil et les grandes 
variétés commerciales comme Edranol, Gwen, 
Hass, Nabal et Reed. 

La race 
antillaise  

(West Indian)  
Persea americana Miller var. americana 
 
Contrairement à son nom, cette race est 
probablement originaire de Colombie. Elle 
est bien adaptée aux régions tropicales 
humides, où elle approvisionne les 
marchés locaux. L’arbre se caractérise 
par de grandes feuilles vertes. Les fruits, 
de forme allongée, sont généralement 
gros, pesant entre 400 et 900 g. Leur 
épiderme est assez mince (entre 0.8 et 
1.5 mm), lisse, luisant, de couleur vert 
tendre ou jaune verdâtre ou rougeâtre à 
maturité. La pulpe est aqueuse, pauvre en 
huile (< 10 %). Le noyau, souvent libre, 
est gros, à surface plus ou moins côtelée. 
Toutes ces caractéristiques font que les 
fruits sont fragiles. Ils présentent souvent 
des phénomènes de brunissement interne 
(chilling injury) aux températures 
habituellement utilisées pour le stockage 
et le transport réfrigéré des fruits des 
autres races (+ 6°C, + 8°C). Cette race 
est la plus sensible au froid et à l'aridité, 
mais elle est la plus tolérante à la salinité. 
L'écart floraison-récolte n’est que de 5 à 
7 mois. La race antillaise regroupe 
environ 15 % des variétés et les plus 
connues sont Peterson, Pollock et Waldin. 
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 Fuerte 
Hybride des races 
mexicaine x 
guatémaltèque 
 
Type de fleur : B 
Forme : obovale 
Épiderme : vert mat, 
lisse et d’épaisseur 
moyenne. Flexible et 
coriace, il s’enlève 
facilement. 
Taux d’huile : 16 à 18 % 
Poids moyen : 250 à 400 g 
Rapport NEP : 15 : 10 : 75 (noyau important) 
 
Commentaire 
Cette variété, qui fut longtemps la plus plantée à travers le monde, 
est originaire du Mexique (Atlixco). L’arbre est vigoureux. Il résiste 
assez bien au froid (jusqu’à 4°C), mais est particulièrement sensible 
aux températures durant la période de floraison. La productivité est 
généralement bonne dans les zones tempérées, mais alterne 
fortement. Les fruits sont faciles à peler et présentent des qualités 
organoleptiques excellentes (pulpe fondante). 

 Ettinger 
Hybride des races 
mexicaine x 
guatémaltèque 
 
Type de fleur : B 
Forme : étroitement 
obovale 
Épiderme : vert brillant, fin, 
plus ou moins lisse 
Taux d’huile : 18 à 22 % 
Poids moyen : 250 à 350 g 
Rapport NEP : noyau 
assez important 
 
Commentaire 
Variété issue du Fuerte et sélectionnée en Israël à Kefar Malal. 
Elle est principalement cultivée dans ce pays. L’arbre est très 
fertile, vigoureux et à port érigé. Les fruits sont similaires à ceux 
du Fuerte. L’épiderme est sujet aux problèmes de taches de liège 
et tend à coller à la pulpe. La pulpe est fondante et sans fibres et 
présente de bonnes qualités organoleptiques. 

 
Pinkerton 
Hybride des races mexicaine x guatémaltèque 
 
Type de fleur : A 
Forme : piriforme 
Épiderme : vert foncé, rugueux, coriace et souple, épaisseur 
moyenne, facile à peler 
Taux d’huile : 18 à 25 % 
Poids moyen : 270 à 400 g 
Rapport NEP : 10 : 13 : 77 (noyau de petite taille) 
 
Commentaire 
Variété récente, sélectionnée en Californie par John Pinkerton et déposée en 1975. Elle est 
vraisemblablement issue d’un croisement de Hass et de Rincon. L’arbre est très vigoureux et tolère des 
températures allant de -1/-2°C à 30 °C. La production est d’un bon niveau et peu alternante. Les fruits 
peuvent présenter un étranglement apical (cou), si l’arbre est en condition de stress. Cette variété a 
d’excellentes qualités organoleptiques (goût de noisette). La pulpe est onctueuse, fondante et sans fibres. 

 Hass 
Race guatémaltèque 
 
Type de fleur : A 
Forme : piriforme 
Épiderme : vert foncé, puis 
brun à maturité, peu épais et 
verruqueux 
Taux d’huile : 18 à 20 % 
Poids moyen : 250 à 350 g 
Rapport NEP : 16 : 12 : 72 
(noyau de petite taille) 
 
Commentaire 
Cette variété s’est substituée au Fuerte comme standard de la filière. Elle est 
actuellement la plus plantée à travers le monde. Elle a été sélectionnée par 
Rudolph Hass au début des années 1920 en Californie et enregistrée en 
1935. L’arbre est vigoureux et hautement productif. Les fruits ont une forme 
variable dans certaines régions de production, allant de piriforme à ovoïde. 
Leur taille moyenne est plutôt faible dans les régions au climat chaud. Ils ont 
une bonne aptitude à la conservation sur l’arbre. Leur épiderme présente la 
particularité de passer du vert foncé au brun violacé à maturité. Il se détache 
facilement de la pulpe. Les qualités organoleptiques sont excellentes. La 
flaveur est riche (goût de noisette) et la pulpe est onctueuse et non fibreuse. 

 Reed 
Race guatémaltèque 
 
Type de fleur : A 
Forme : sphéroïde 
Épiderme : épaisseur 
moyenne, légèrement 
rugueux et flexible 
Taux d’huile : 19 à 20 % 
Poids moyen : 400 à 500 g 
Rapport NEP : 17 : 11 : 72 
 
Commentaire : 
Cette variété, d’origine californienne, a été sélectionnée par James Reed. 
Déposée en 1960, elle est libre de droits depuis 1977. Elle a réussi à acquérir les 
qualités de ses deux parents Nabal et Anaheim, sans prendre leurs attributs 
négatifs. L’arbre est assez productif et peu alternant. Sa résistance au froid est 
comparable à celle du Hass. Les fruits sont de grande taille et ont une forme 
ronde singulière. Ils présentent une bonne aptitude à la conservation sur l’arbre. 
Leurs qualités organoleptiques sont excellentes. La pulpe fondante révèle un 
léger goût de noisette et ne noircit pas après la coupe. L’épiderme se décolle 
également très bien. 
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L’avocat 
après récolte 

 
Particularités 
des fruits 
climactériques 
 
Les fruits climatériques présentent des 
caractéristiques physiologiques 
particulières. Ils doivent être récoltés 
après avoir atteint un niveau de 
développement et donc de maturité 
suffisants. Ce n’est qu’après cette étape 
qu’ils auront acquis la capacité de 
synthétiser des quantités d’éthylène 
suffisantes pour pouvoir amorcer leur 
mûrissement (forte augmentation de 
l’activité respiratoire, baptisée par les 
physiologistes « crise climactérique », 
marquant le démarrage de profonds 
changements physiologiques). Seuls les 
fruits matures (« mature » en anglais) 
présenteront des qualités 
organoleptiques satisfaisantes une fois 
mûrs (« ripe »). L’avocat est un fruit 
climactérique singulier : il ne peut 
enclencher son processus de 
mûrissement qu’après avoir été récolté. 
Ainsi, l’arbre constitue un des meilleurs 
moyens de conservation du fruit. 
Certaines variétés peuvent y rester 
plusieurs mois, en fonction de la saison. 
L’aptitude au stockage sur l’arbre est en 
général très faible ou nulle pour les 
cultivars antillais, alors qu’elle est élevée 
pour les hybrides, particulièrement des 
races guatémaltèque x mexicaine. 
Cependant, une conservation prolongée 
peut avoir des conséquences négatives 
sur la production de la saison suivante. 
Ces considérations physiologiques 
soulignent l'importance de la date de 
récolte. Ainsi, pour évaluer le stade de 
maturité optimal, plusieurs paramètres 
variables selon les variétés et les pays 
de production sont à considérer. 
L’appréciation visuelle, le poids ou le 
diamètre des fruits et le nombre de jours 
après la floraison donnent des 
informations utiles mais insuffisamment 
précises. La détermination du taux de 
matière sèche, fortement corrélée à la 
teneur en huile, est la méthode la plus 
couramment employée. L’évaluation du 
stade de maturité peut être complétée 
par l’analyse de l’activité enzymatique, 
de la conductivité électrique, des 
composants aromatiques ou 
précurseurs, ou encore par des tests de 
dégustation après mûrissage du fruit. 

 

Avocat — Europe — Colis de 4 kg 
35 x 28.5 x 9 cm 

Poids (g) Calibre 
461-475 8 
366-400 10 
306-365 12 
266-305 14 
236-265 16 
211-235 18 
190-210 20 
176-189 22 
156-170 24 
146-155 26 

 

Avocat — Etats-Unis 
Colis de 5.67 kg 

Poids (g) Calibre 
422 14 
377 16 
340 18 
298 20 
241 24 
196 30 
156 35 

La gestion du fruit après 
récolte est un facteur 
primordial. Elle influe 
autant sur la qualité que 
sur le rendement puisque 
les pertes peuvent varier 
de 5 à 50 %. 

 
Conditionnement 
 
Les avocats à indice de maturité souhaité 
sont triés, lavés et calibrés avant d’être 
emballés. Chaque marché a ses propres 
exigences en termes de conditionnement. 

 

Avocat — Japon — Colis de 6 kg 
43.9 x 33.1 x 11 cm 

Poids (g) Calibre 
340 18 
298 20 
241 24 
196 30 
156 35 

 

Avocat — Etats-Unis — Colis de 
11.34 kg — 43 x 32.6 x 17.5 cm 

Poids (g) Calibre 
422 28 
377 32 
340 36 
298 40 
241 48 
196 60 
156 70 
122 84 
102 96 
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Principales 
précautions à 
observer en magasin 
 
Les avocats sont très sensibles aux chocs et 
aux pressions tactiles exercées par le 
consommateur. Les fruits mûrs ou presque mûrs 
doivent être conservés à des températures plus 
basses, comprises entre 1 et 6°C. La 
vaporisation d’eau est déconseillée. 

Entreposage 
 
 
Refroidissement 

La diminution de la température a pour but de ralentir le métabolisme 
de l’avocat afin de permettre sa conservation. Elle permet de réduire 
l’activité de synthèse d’éthylène et son action. On cherche donc à 
amener les fruits à la température la plus propice à leur conservation, le 
plus rapidement possible après la récolte (idéalement moins de 
6 heures). La durée du refroidissement est fonction des températures 
initiale et finale du fruit, et de l’air ambiant (température, vélocité et 
humidité relative). Celle-ci varie entre 8 et 10 heures. Il est important 
d’arrêter la phase de refroidissement 2°C avant la température finale 
souhaitée afin de s’assurer de ne pas atteindre des températures trop 
basses pouvant altérer le produit.  

Réfrigération 

Les températures optimales d’entreposage diffèrent selon la variété, la 
période dans la saison (maturité) et la durée d’entreposage souhaitée. 
En général, la température pour les avocats matures varie entre 5 et 
12°C, pour une humidité relative de l’air de 85 à 95 %. Les fruits plus 
fragiles de fin de saison sont dans la fourchette des températures les 
plus basses. Pour le Hass, les physiologistes conseillent des 
températures de 5 à 7°C pour les fruits de début de saison et de 4.5 à 
5.5°C pour ceux de fin de saison. Il est déconseillé de dépasser quatre 
semaines d’entreposage à ces températures. Pour le Fuerte, les 
températures optimales sont de 6 à 8°C. Il est déconseillé de dépasser 
trois semaines d’entreposage à ces températures. Dans la pratique, les 
professionnels utilisent une température comprise entre 5 et 6°C pour 
l’ensemble des variétés commerciales classiques. Les températures 
doivent être fortement contrôlées pour éviter toute fluctuation. La 
circulation de l’air doit également être régulée. L’enclenchement du 
processus de maturation entraîne un dégagement de chaleur qui doit 
être pris en compte. Le respect de la chaîne du froid est crucial. 

Atmosphère contrôlée 

L’atmosphère contrôlée, largement utilisée pour les transports longs, 
permet d’allonger la durée de conservation. Des teneurs en O2 faibles 
couplées à des teneurs en CO2 élevées permettent de réduire la 
respiration et la production d’éthylène. On utilise généralement une 
teneur en O2 comprise entre 2 et 5 % et une concentration en CO2 de 
3 à 10 %. On peut ainsi conserver les fruits des principales variétés 
commerciales classiques entre 5 et 6 semaines, voire plus pour le 
Hass. Les effets de teneurs en O2 et CO2 inadaptées sont décrits dans 
la partie « Principales altérations physiologiques ». 

Technologies alternatives pour l’entreposage 
de longue durée 

Traitement 1-MCP. L’application de 1-MCP (1-methylcyclopropene) 
permettrait de limiter l’apparition des symptômes internes du chilling 
injury (ternissement de la pulpe, brunissement vasculaire) pour des 
fruits conservés plus de quatre semaines. Cette technique donnerait de 
bons résultats, notamment pour les variétés vertes qui supportent 
moins bien les stockages de longue durée que le Hass (en respect des 
normes en vigueur). Elle est utilisée depuis trois ans sur une partie des 
fruits sud-africains. 

Refroidissement par étapes (Step Down Temperature). Cette 
technique est utilisée depuis plusieurs années par la filière sud-africaine 
pour préserver la qualité des fruits et réduire l’apparition des 
symptômes internes du chilling injury. La température de conservation 
est abaissée par paliers durant le transport (1 à 2°C par semaine), en 
s’assurant qu’elle ne soit pas inférieure au final à 3.5°C. Il existe des 
protocoles (température, durée) pour les différents cultivars et régions 
d’Afrique du Sud. 

 
Mûrissage 
 
La température idéale pour permettre le 
mûrissement est comprise entre 15 et 20°C. Au-
delà de 25°C, le mûrissement est irrégulier, des 
flaveurs désagréables apparaissent et les 
risques de pourriture augmentent. Ce processus 
naturel peut aussi être contrôlé. Un traitement à 
l’éthylène (100 ppm à 20°C pendant 12 à 72 
heures selon la maturité du fruit) accélère le 
mûrissement de 3 à 6 jours. Il est possible 
d’obtenir des fruits à un état de mûrissement 
homogène dans des enceintes permettant de 
contrôler principalement la température, 
l’humidité et la teneur en éthylène. Néanmoins, 
le mûrissement reste dépendant de l’état initial 
de maturité du fruit. 
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Agents pathogènes  Maladies 

Alternaria spp Pourriture noire 

Botryodiplodia theobromae  Pourriture pédonculaire 

Botryosphaeria ribis (Dithiorella gregaria)  Pourriture pédonculaire 

Colletotrichum gloeosporioides  Anthracnose : pourriture noire 

Fusarium spp Pourriture pédonculaire 

Penicillium expansum  Pourriture bleue 

Pestalotiopsis perseae  Taches brunes 

Phomopsis perseae  Pourriture brune 

Phytophthora citricola  Petites lésions superficielles 

Pseudocercospora purpurea  Pourriture molle 

Rhizopus stolonifer  Taches épidermiques liégeuses 

Trichothecium roseum  Pourriture rosâtre 

Avocat – Maladies post-récolte dues à des champignons pathogènes 

 
Principales altérations physiologiques 
de l’avocat après récolte 
 
 
Altérations liées au stockage 

Chilling injury. Ces altérations sont liées à l’exposition à des températures basses, généralement 
inférieures à 3°C, ou à un stockage prolongé. Les symptômes peuvent apparaître trois jours après le 
conditionnement, lors de l’entreposage et plus souvent en sortie de chambre froide. Il existe deux types 
de manifestation du chilling. Le chilling interne se caractérise par un brunissement de la pulpe démarrant 
à la base du fruit. On observe également parfois un brunissement des vaisseaux dans la même zone. 
Cette altération se manifeste sur le Fuerte par l’apparition de petites taches sombres dans la pulpe. Les 
symptômes du chilling externe sont des taches noires irrégulières sur l’épiderme. Elles peuvent 
apparaître lors de l’entreposage et plus souvent en sortie de chambre froide.  

Déficit de O2 et excès de CO2. Une baisse excessive de la 
teneur en O2 (notamment en deçà de 1 %) peut entraîner 
l’apparition de taches marron irrégulières sur l’épiderme, 
qui peuvent se propager à la pulpe. Un excès de CO2 
(plus de 10 %) peut entraîner une décoloration de 

l’épiderme et développer des flaveurs impropres, d’autant 
plus que la teneur en O2 est basse.  

 

Infestation fongique au champ révélée pendant ou après le stockage 

La lutte contre ces maladies passe par une gestion efficace du verger et des traitements adéquats avant 
la récolte. Après récolte, le fruit doit éviter toute altération physique (chocs), être rapidement réfrigéré et 
la chaîne du froid doit être maintenue. 

Anthracnose. Cette altération est la maladie la plus fréquente survenant durant l’entreposage. Elle est 
due à l’infection du fruit au verger par Colletotrichum gloeosporioides et ne se révèle que lors du 
mûrissement. Elle provoque d’importantes nécroses. De simples petites lésions ponctuelles donnent par 
la suite de larges taches circulaires brunes sur l’épiderme. La pulpe sous-jacente noircit et la pourriture 
atteint le noyau. La vitesse de développement de cette pourriture dépend de la température de transport 
et de conservation, et surtout de l’état de maturité des fruits. 

Pourriture pédonculaire. Cette maladie est aussi due à l’infection du fruit par un 
champignon, Botryodiplodia theobromae. De petites taches brun clair 
apparaissent tout d’abord dans la zone pédonculaire. La pourriture s’étend 
rapidement au reste du fruit. La pulpe est ensuite envahie jusqu’au noyau. 
Toute lésion de l’épiderme est propice à l’infestation par ce pathogène. 
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